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opère .iur les couleurs bleues végétales; 3. par lesprècipités blancs
on mnlri ties insolubles, qu'il forme atec les seli de plomb et d'ar.
gent &'nlcment ; 1. par un coaguluru épais avec le lit ; enfin par
son déf.int d'action sur l'eiu de chaux. Suivant Bergnanni, le iii.
triste ni'ar:zeni décèle la présence d'eiviroit c,-ut ndhioèmises d'acide
imîîriatqigse dans les liquides, par un précipité argenté; d'aprés
Scheele, de petites lames d'or ou des feuilles de ce métal, jettées
d!anîs de l'acide truriatique oxigéné, s'y dissolvent sans ef'erves.
:eoce en les agitant, et colorent le liquide ent bea;i jauie."

Dans le Chapitre second, qui traite de Peiet des alcalis,
on lit ce qui suit :-

Quand ces substances sont prises à une certaine doFe, elles
prcduisenit une chaleur brûlanite dans Pl.otérieur de la bouche, du
pharinx, de l'estonac, une douleur vive à l'épigastre, des nausées,
des vominssemesns répétés de matières mèlées de stries sanguino.
lentes, Flangoise de l'estomnac, des coliques violenteb, des selles li.
fluides et saigusties, ou la constipation ; enfin ue sorte de trem-
blenent conivulsifdeb iînàchoires. On observe ans.si une agiiationa
cuntmnucUe, un nialaise iierprimable, des syncopes, des sueuis
fro.Jes, des nouvemens convulsifs, de l'altération d.ns les traits du

de la diliculti dans la respiration, des hoquets ; les parois
dus bas ventre se distendent, le pouls est petit et irrégulier, les for..
ces s'àffoiblissent, et finissent par se perdre entièrement.

"On trouve à l'ouverture des personnes mortes à la suite de
rnmpoisoinenient par les acalis, les terres sub.alcalines et les

sels alcalis, les parois du piarmsx, de l'oesophage, de l'estomac,
cunitractés sur eux.mèmines, entlammés, cautérisés, de couleur
hiait hàtie, et noire par la potasse et la soude caustiques ; l'on.
iertîmc py lbrique rét récie,ainsi que le canal intestinal, qui est dans
inaétat de leision, de resserreniem, de cautérisation, de perforation ;

la m:ebnhr:mîîe interne du tube alimentaire est plissée, phlogosée et
recoiverte d'un enduit visqueux semblable à du sang séreux et
Iole atre, ou réduit en une sorte de bouillie.

L'on reconnait la présence des alcaI:, des terres sub.alcaliies
et d;e leurs compusés, à la propr:été qu'ils ont de verdir le sirop de

- t le Fin rouge, à leur saveur àcre, brulante et lixivielle.
Si usi cree de l'acide sulfuriqefe sur les solutum aqueux des ma.
niè.es alcaîlcsce-ntes rendues par les vomissemens, ou sur celles qui
sont con: et; uesduns les preniières voies, il be fait uie effervescence,
zt il en résulte teu sel neutre de la base."

Certaines préparations d'antinoine, d'argent, de mercure
et d'or, qui font le sujet du Chapitre suivant, se recounais-
sent, pendant la vie, aux signes ci-dessous:

" Soif ardente, chaleur brülante de tout le trajet du tube diges-
tif, douleur déchirante à la tegion épigastrique, qui bintôt se
p-,page aux initesîims ; cautér:sation de couleur variée, du bord
libie les lévies, de l'intérieur de la cavité buccale, rougeur ou
y åle.nr du visage, goût de cuivre dans la bouche, agacement des
deats, aleine exhalant une odeur fétide particuhère, gontlement
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